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LE BAZAR.

jACQUES-CARTIER

ET' LA CATREDRALE DE MONTREAL
Suite.

Où Cartier a-t-il abordé? nous avons résolu cette pre-
mière quantité inconnue de notre problème. Nous en
servant comme d'un levier, attaquons maintenant la se-
conde : où la bourgade d'Hocheitaga était-elle située ?

De notre point d'arrêt, du pied des rapides de Lachine,
partons pour Hochelaga; et, sous la conduite de " trois
hommes de la dite ville," à la suite de Cartier, engageons-
nous hardiment dans ce chemin qu'il trouva " aussi
" battu qu'il-soit possible," à travers la plus belle terre et
" meilleure qu'on saurait voir, toute pleine de chênes

aussi be.aux qu'il y ait en forêt de France, sous lesquels
"était la terre toute couverte de glands."

Soixante-huit ans après, ces lieux s'offraient aux re-
gards de Champlain avec un même aspect de richesse
et de beauté: " Tout ce peu de pays du coté du dit sault
" que nous traversames por terre, est bois clair, où l'on
" peut aller aisément avec armes, sans beaucoup de

peines, l'air y est plus doux et tempéré, et de meilleure
"terre qu'en lieu que j'eusse vu, ou il y avait quantité

de bois et de fruits."
En vérité cette brillante description pourrait-elle s'appli-

quer aux terrains bas et marécageux du Pied du Courant
et du quartier Ste Marie, ainsi qu'aux terres maigres et
glaiseuses du Côteau Baron ? Ne reconnaissez-vous pas
plutôt, ici, ces campagnes fertiles, luxuriantes de toutes
sortes de moissons, parseu-ées de grands ormes, de chênes
vigoureux et de noyers aux têtes arrondies, que baignent
les flots agités du Sault St Louis, qui s'étendent des belles
fermes de la Pointe St Charles aux vergers de Notre-
Dame-de-Grace et aux bosquets de la Côte St Antoine.
Evidemment nous traversons cette pièce de pays où a été
taillée la paroisse actuelle de St. Paul.

Cependant, avant de nous engager plus avant, de peur
de nous égarer dans le dédale des forêts, arrêtons-nous
un instant avec Cartier, sur l'invitation du chef sauvage,

lequel nous fit signe qu'il se fallait reposer au dit lieu
près un feu qu'ils avaient fait au dit chemin." Et, pen-
dant que sera " le dit Seigneur à faire un sermon et
prêchement," nous, à loisir, consultant les souvenirs an-
ciens, étudions la topographie de la contrée, telle qu'elle
existait alors.

Arrivant du sud-ouest, alimentée par un petit lac et die
nombreux marais qui étaient situés, du côté de la Chine,
entre les hauteurs qui longent le Sault St Louis et cette
rangée de collines connues depuis sous le nom de
" Les Côteaux," la petite rivière St Pierre, après avoir tra-
versé l'emplacement du Griffintown, venait se jeter dans
le fleuve à l'endroit où s'élève aujourd'hui le marché
Ste Ane. Les ingénieurs, chargés le localiser le tracé

que suivrait le canal de Lachine, ont grandement utilis6
les facilités que son cours offrait au creusement, se con,-
tentant de l'élargir et de le redresser en certains eldoits

M. Faillon, dans son " Histoire de la colonie française,
décrivant l'endroit où M, de Maisonneuve assit le premier
fort de Ville-Marie, dit: " C'était alors un angle de terre

on plutôt un triangle, formé d'un côté par le fleuve jt
Laurenti'd'une autre par une petite rivière qui s'y al.
charge; et du côté où ne -passait ni le fleuve ni la
rivière, était une terre marécageuse et inaccessible <pli,
ayant été desséchée dans la suite, fut' COnnUe sous l 
"nm de St Gabriel."
M. Rousseau, l'auteur de la "l Vie dle M[. Paul Chomine-

dey de Maisonneuve," appelle cette petite rivière par sn
nom: "I Le leind 'nmainl, au jour naissant, l'expéditi n

aborda au lieu choisi pour le débarquement. C'Jat;ji
une langue de terre, formée d'un côté par le ieure 't
de l'autre par une décharge de la riuière S/Pierrc. Cann-
lisé depuis, ce cours d'eau est venu se jeter dans le
fleuve vis-à-vis l'ancienne donalne."
Enfin je citerai l'atlas " Le vieux Montréal,". dessin,

par M. P. L. Morin et publié par M. H. Beaugrand ;
y lit que le fort de M. de Maisonneuve fut bMti sur ·· le
terrain situé près et au sud de la nouvelle douane, sur
les rues de la Commune, (les Commissaires, de C
du Port et entre la peti/e rivièreSt Pierre et le fleun, St.
Lauren t."

*Une autre rivière, d'uitn volune moins cousidérable.
appelée plus tard ' petite rivière ou raisseau St Mart in.
roulant ses eaux tranquilles en sens contraire du St l.:u-
rent, traversait le quartier Ste Marie, le fubourg Que'
et le carré Viger, coulait au pied du " 3eaver [all,' th
mont St Joseph et du mont Ste Marie, faisait une coub e
aux environs de l'église St Joscph, pour aller se jix'
dans la rivière St Pierre, un peu plis haut que son ui-
bouchure.

Le père Charlevoix on fait mention dans la descripi in
qu'il donne de Ville-Marie oit 1723: " Montréal est un

carré long, situé sur le nord du fleuve, lequel, s'élevant
insensiblement partage la ville dans sa longueur n

" Haute et Basse...... audelà d'un etit russeau, qui vient
du nord-ouest et borne la ville de ce côté l, on tronr
quelques maisons et l'hôpital général."
M. Bender, dans son livre intitulé " Old and New

Canada," désigne l'endroit où passait cele petite rivièr':
A brook meandered through Craig street, and rece ire
revulets from the higlier portions of the town. l'
ruisseau serpentait au milieu de la rue Craig, et re'.

" vait des filets d'eau des parties supérieures de la ville.'
L'Atlas de M. Morin est encore plus explicite "EHin
1650 plusieurs colons français laissèrent le fort, on ils
résidaient depuis dix-huit ans, pour aller s'établir sur

''le coteau, situé entre le fleuve St .Laurent et le ruissen«
" St Marlin (Pc/it Rivièie), cours d'eau, qui coule sous la

rue Craig, une partie des faubourgs St Antoine et des
" Récollets, passe sous la propriété de l'ancien collège et

va se jeter dans le fleuve près de la douanoe."
Ainsi donc dans notre route sur les pas cie Cartier, pr-
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nant soin d'éviter les marais de St Gabriel, nous passe-
rons à travers les terrains de la côte St Paul, des Tanne-

ries et de Ste Cunégonde, nous traverserons, probablement
sur une arbre renversé, la rivière St Pierre; nous longe-
rons la courbe du ruisseau St Martin à sa partie la plus
occidentale: nous dirigeant vers ce plateau incliné sur

les flancs duquel courent, comme sur autant de gradins

superposés, les rues St Antoine, Dorchester, Ste Cathe-

rine et Sherbrooke; le regard fixé, dans notre admiration

sur cette montagne superbe, qui porte vers la nue son

front couronné d verdure.

J. B. PROULx, Ptre.
( A continucr).

LE LIVRE D'OR DE LA. CATBEDRALE.

E bazar triomphe, le bazar est partout, on ne

parle que du bazar, tout le monde ci admire les
splendeurs, en loue l'organisation et en chante les

louanges ; aussi nous semble-t-il et nous sommes

sûr que tout le monde sera de notre avis, que tous ceux qui

ont activement contribué à ce succès sans précédent ne sau-

raient être trop remerciés par nous tous qui leur devons

d'avoir ainsi contribué pour une si large part à l'-achèvement

cIe la grande basilique de l'Amérique du Nord.

Nous voudrions dans cette courte chronique donner au
public, qui est prompt à l'admiration mais ne se rend pas

toujours compte, faute de les connaître, des difficultés d'une

organisation, une faible idée de ce qu'il a fallu d'efforts et de
dévouements pour arriver à organiser cette grande chose

qui s'appelle le bazar de la cathédrale.
Le bazar est une grande république fédérale ; chaque

paroisse règne dans sa section et se soumet cependant pour
l'ordre général à l'autorité;du comité général exécutif.

Que de nuits blanches il a passées ce comité exécutif!

que de tribulations il a eu¾s, quoique tous les comités parois-

siaux aient réuni leur bonne volonté pour aplanir sa délicate
mission ! mais enfin une :organisation multiple et gigan-
tesque comme celle du bazar, présente à chaque pas des

obstacles qui semblent se renouveler à mesure qu'on les
aplanit. -Ionneur donc au x membres de notre clergé qui
composent ce comité, aujourd'hui que le succès couronne
leurs efforts, ils sont modestement rentrés dans la coulisse et
se dérobent aux éloges qui leur sont dus, mais notre recon-
naissance saura les trouver et inscrira sur le livre d'or de
Saint-Pierre de Montréal les noms de messieurs les abbés
Racicot, Prirneau, Emard, Vaillant, et de leurs collègues qui,
depuis déjà tant cIe mois, n'ont plus qu'une idée et une pré-
occupation: le bazar de la cathédrale !

Chaque comité paroissial s'est trouvé, dans la sphère de
sa compétence, en présence des mêmes difficultés que le
comité exécutif! Certes le dévouement, le zèle, l'esprit de
sacrifice, et l'amour de la religion des dames de la société
canadienne-française, de la société irlandaise et de la société
catholique anglaise nous sont bien connus ; que de mer-

A1ZAR.

veilles ces pieuses femmes n'ont-elles pas accomplies avec
leur charité dans le cours de notre histoire !

Mais nous ne croyons pas avoir encore assisté à un d&ve.
loppement simultané d'efforts semblables à celiui dont elles
nous donnent cn ce moment le spectacle ! Avant le bazar il
a fallu, pendant des scmaine', so!iciter les dons, et réunir
les objets qui devaient Composer l'étalage ce chaquc sec-
tion ; quand sont arrivés les quelques jours qui ont précédé
l'ouverture, ces dames ont dû passer leurs journées et une

partie de leurs nuits au milieu ce la poussière et des courants
d'air mcurt. iurs à orner l'espace réservé à leurs paroisse ;. et
y disposer les objets avec ce goût merveilleux qui fait notre
admiration et à se préparer pour la bataille qu'elles albiient
livrer à nos bourses, déjà toutes prêtes à s'ouvrir du rede h
la vue de tant ce dévouement si génércusement d6pensé
pour la grande oeuvre.

Aujourd'hui, que le bazar est ouvert, il faut que ces né.
reuses combattantes quittent, toute la journée, leurs naîins

et leurs familles pour venir les unes nous tenter cn ilus

montrant les merveilles qu'elles ont amassées, les autres
préparer les loteries et en vendre les billets, d'autres ,
et devant l'esprit ce sacrifice ce celles-là, nous nous incli-
nons profondément, se dévouer aux travaux (le la cuisine,
débiter la crème à la glace, servir les boissons et cuoser

leurs santés en restant des heures près des glacières.
Du reste, ce'ne sont pas quelques lignes, c'est un v m

qu'il nous faudrait pour donner une idée ce l'admiral e
vouement de nos dames, on dit toujours que la feiniu fran-
çaise, quand il s'agit cde dévouement est l'honneur de sa
nation, certes on peut en dire autant des femmes ana-
diennes quelle que soit l'origine dlu sang qui coule dan urs
\eines, il semble que le Canada, arrosé à sa naiss(i du
plus pur sang français ait reçu le merveilleux privilège de
pouvoir infuser dans chacun ce ses enfants un peu de cet
héroïsme magnifique qui fut l'apanage de ceux qui lit
civilisé.

Nous disions tout à l'heure que les noms des nembljre- dit
comité exécutif méritaient d'être inscrits sur le livre d'or de
la cathédrale, il faudra donc y mettre aussi tous les nomis
des membres actifs de tous les comités de dames, car nous
ne doutons pas que Saint-Pierre de Montréal n'ait dès nu inl-
tenant son livre d'or dont les premières pages vont se

tr'uver remplies avant que la grande ceuvre qui nous ocLupe
soit achevée.

To uciiATloUT

Tihere are lot good things enough in life to indemnify us
for the neglect of a single duty.-mu' S'c/cuinc.

The living Church is the test and conputation of all
failse C hurches.-Cardinal Ncw»ian.

Chance niever lelps the men who nothing do.-

The chorsen friends of God alone
Arc real friends to inan.

-7itomas D' Arcy McGî.

But man's true Empîi'e is his dleathless soul-
-low capable of culture and aclornment !

Thomas D'A rcy f Ger.
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Traduit cIe l'Anglais de Longfellow

ParJ.Lxr.

Le v'ieux logis, muet et sombre,

Se cachait sous les tilleuls verts,

Et le jour disputait à l'ombre

Les sentiers de sable couverts,

J1allai m'asseoir sous la fenêétre,

E *t je dis " Où donc êtes-vouis

M\'ais je n'y revis plus paraître

Defnsrieurs aux regards cloux.

.Auprès dlu seuil cie la demeure,

Un chien, gardant leur souvenlir,

S'étonnait cIe voir passer l'heure

Sans qu'aucu n dl'eux pût revenirî.

Son Seil où brillait la tendresse,

Cherchait eil vain sous les tilleuls

Ses gais compagnons d'allégresse....

L'ombre y tendait ses noirs linceuls

J 'entendis gazouiller encore

L'oiseau, dont le chanît familier

[auj ourîs éveillait, dès l'aurore.

Ceux que je nie puis Oublier

Mais la v'oix des anges que-j'aimie,
\Toix qui charmait par ses doux bruits,

Ne chianterai, douleur supî'ène!

Oue clans les rêves dcenmcs nîuits

Lconmme nous marchionis enisembllç,

L'enfant qui suivait mon cheini

Disa-it :" Cli !que votre main tremble,

Q u'elle trenmble cil pressant nma main!

LE BAZAR.

LE SIEGE E PISCOPAL D)E MONiiEAL.
'NOTES ET D)OC UM\ENT-s N)IS

(S/i/ic.)

]JiÉcir: IrrrElrriJE LORD Guý--NîL( A LoB 1) Gos-
FORED, SUI,'1XRH DE MONTRÉAL.

DowingSirel,'6May 1 I836.
il/j' Lor-c,

I bave r-ccîved anid hiac undler miy consideration Your
Lorclship's clespatch of thc otli Fcbruary last, No. r S, on
the subject of the establishmniit of a second Roman CaItho-
lic Sec in Lower Canada by the separation of thc district of
M'ontreal fromn tîtat of Ouicbe)c. Ili our dlespatcli is enclosed.

Ia mieiorandunii sliowing the correspondcenlce whiichi had
passed. bctweeni Your Lordship's Predecessors and this de-
partnlent relative ta the recog nition by I-is -Maijesty's Go-
vernmient of R.ýomanii Cathiolic l3ishops iu the P'rovince of
Lowcr Canada. This question has also beeni broughit undier
mny notice by Dr. Bramiston.

1 necd not assure Your Lorclship of the anxiety whiichi is
feit by 1 i. M. Govcrinmenit ta take aIl necessarv mncasures
for supplying the wanits and for imccting the \vi.shes of Il1. M.

IRomian Catholic subjects in Lowcr Canada, in regard ta
thecir religions instruction. But at the samne timie the legal
objections ta the recognition by any formiai instrument of a1
Romian Catholic Bishiop within the Britishi Dominions are
inseparable ; and Your Lorclship will readily understand
thiat the course pursuedl in the case of M. cie Plessis ini the
year 1817, for avoicling those objections, is no longer
admissible. I ani happy, hiowever, ta feel that suchi reco-
ganition is not essential. Neithecr M. Panet whio iimmiediately
succeeded M. clii llessis, nor the presenit Romian Catholie
I3ishop of Quebcc have ever been recogniizecl under that
titie by any more formai, document than a despatchi bearing
the signature of the secretary of state, ancd tlthio' Dr. iMýc-
Doncîl the Romian Caitholic Bl3iop of Upper Canada, lias
a seat in thec Legislative Council of that Province, lie dicl
niot receive tha't distinction unltîl somle years after his ilnvest-

Iment îvithi inclepenclant Episcopal AitlioritN; nor was hie
d cscr-ibed in the mandlamus uncler the sign manual by his
local, titie. Ini regard ta -Nova Scotia and Prince Eclward
Islandl, a similar course appears ta haive beeni pursuedi ; the
Roman-ii Catholic Bl3iops of these colonies hiaving been
imere-ly sanictioniec by letters fromn the clepartnîlenlt. I- lis
Majesty's Governnîenieit arc unwi1llng1 ta pLursue aniy Course
in this natter N\'hichl ight appear ta be uniprcecedenited or
unuiisual. B3ut thcey, at the saine time, clesire ta accedle ta
the xvishes of the Romian Catholic population on this sub-
jcct, supported as thecy are by Matir Lordship's r-ecoilenicl-
ation, anci cnforced by the aipplicationi of Dr. ]iianîston. I
shah11 be reacly, there-fore, ta sanction in the sa11ine anner
xvhich was adoptedt in the case Of UPper C,înada and of
Nova Scotia, thle aippoinltmeint of a separate R'oman Catho-
lic Bishiop, for th.- district of Motel wheever thec ne-

Icessairy arrangement shall hiave been completed by the
cclecsiastical authorities, andl providecl tlîat Matir Lord ship

silaîl signlify ta nie that the persan ta bc namcid ta- that
dligniity 1is of strictly moral candluct, of adcequate learning,
andi of iunquecstionaýble loyalty. B3ut it rnust of course bc
understoocl that Hl. 1WI. Governmiient, in sanctioning thlis
appomntilent, have nio power ta attach ta the situation an>-y
secular adivantag'es or eînIoILIlumets of an\ kinci.

1 have the haonor ta be,
M\,v Lordc,

You r miost obed t. srat
<Signedi) G 1-1,_ I, 

The~ cai of Gosýfo; a'.
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ERECTION DE LA CROIX SUR L'EMPLACEMENT DE LA
NOUVELLE CATHEDRALE.

La place de la- Cathédrale St. Pierre actuellement en cons-

truction fut marquée sur le mont St. Josepli, le 25 Juillet

137, par la plantation d'une croix,'qui y était restée jusqu'à
ces derniers temps.

Nous sommes heureux de pouvoir donner à nos lecteurs
le récit de cette cérémonie que nous trouvons dans la Mi-
nerve de l'époque.

(Extrait de la i ciierzc du 28 juillet 8357.

Samedi dernier était la fête de St-Jacques, et l'anniver-
saire du sacre de Monseigneur de Montréal. C'était une
belle idée que de planter la croix de la future cathédrale ce
jour-là. Comme nous l'avons dit, le matin une grande messe
a été chantée dans la chapelle par Sa Grandeur ; dans
l'après-midi eurent lieu de magnifiques vêpres, à l'issue des-
quelles le clergé se rendit sur l'emplacement du temple futur,
pour la cérémonie. Parmi les fidèles accourus à la voix de
leur évêque, on remarquait les premiers citoyens de cette
ville. Avant la bénédiction, Sa Grandeur dit quelques mots
de l'érection de la basilique de St-Pierre de Rome, dont le
plan va faire celui de notre cathédrale ; il ajouta de plus cIe
ces choses dont on dit que c'est /'éligiice du crcur, et finit
par demander aux fidèles les secours de leur prière, et au
Père Céleste, les moyens d'accomplir sa sainte volonté. La
croix plantée et adorée par le clergé et les principaux assis-
tants, Mgr de Montréal prit une pelle et enleva lui-même
une pelletée de terre à l'endroit où devra s'élever, belle et
imposante, la Reine des basiliques de l'Amérique du Nord.

Touchante cérémonie dodt le souvenir restera longtemps
gravé au coeur des assistants.

(1 FICIEL.

CLOTURE DU BAZAR DE LA CATHEDRALE

Conformément au programme, le bazar de la Cathédrale
se continuera jusqu'à lundi 27 septembre, et après une inter-
ruption de dceux semaines se terminera le 12 octobre pro-
chain par le tirage des lots de lagrande loterie et de certains
objets de valeur, dont les listes ne peuvent être remplies
dans le cours de la semaine prochaine.

Le tirage de la grandie Loterie se fera à la nouvelle Ca-
thédrale, de neuf heures a. m. jusqu'à midi, et de deux
heures p. n. jusqu'à ce que tous les lots gagnants aient été
tirés.

Le soir, à huit heIues, il y aura concert offert à Mgr l'Ar-
chevêque ce Montréal à l'occasion de sa fête patronale.

Ce concert sera en même temps un témoignage cIe recon-
naissance pour les dames patronesses du bazar.

Toutes les personnes qui auront pris une part active au
bazar sont priées d'être présentes.

N. B.-Les organisateurs ont été contraints Cie différer le
tirage de la grande loterie parce que les nombreux détails

du bazar les ont empêchés de pousser avec toute l'activité
nécessaire la vente des billets.

Ils croient que le public approuvera ce délai, mUotivé par
les intérêts de l'oeuvre de la Cathédrale, à laquelle la classe
intelligente de la société a été si dévouée depuis le comn-ei
cernent de ce mois.

MM. les curés et en général toutes les personnes dévouées
à l'oeuvre voudront bien profiter de cet ajournement pour
activer la vente des billets de loterie, qui devront être
portés à l'Archevêché avant le 12 octobre pour être déposés
dans l'urne dlutirage.

Z. RA.CICOT, Ptre, l'roc.
J. PRIMEAU, l'tre, Curé,

O rga n isateurs.

AVIS IM'ORTANT

La compagnie du Pacifique a bien voulu réduire de mi-
tié ses prix de passage en faveur des personnes qui dc>irent
visiter le grand bazar de la cathédrale de Moniréai. Ces r
ductions seront valables 1O le 21 courant pour toutc le
paroisses qui se trouvent sur les lignes depuis Trois-Ri

jusqu'à Montréal ; 2° le 22, pour les paroisses de Sj-
rôme à Montréal ; et 3' le 23 pour les paroisses 
Lachute jusqu'à Montréal.

Dans toutes ces paroisses les billets délivrés seront \

bles jusqu'au lendemain où devra s'opérer le retour.
La compagnie du Grand-Tronc a également conseni â

réduire de moitié le prix du passage pour la même oc. caiOI
en faveur des paroisses qui se trouvent sur ses lignc.. M M.
les curés qui fixeront le jour où se fera l'excursion i
chacune de leur paroisse auront seulement à pr'venir .a

compagnie un jour à l'avance.
Les billets ainsi délivrés seront valables jusq m

lendlemai n.

CHRONIQURJ.

Le fait le plus remarquable cIe la soirée d'hier a été la pre-
sence ce Mgr l'archevêque, au milieu cIe nous. M\ronseigneur
a bien voulu assister au concert et à la séance d'escrime, et
il a paru satisfait de ce qu'il a vu et entendu. Les visites
de Sa Grandeur sont toujours pour nous un précicux encou-
rage ment, et nous exprimerions le désir qu'elles soient en-
core plus fréquentes si nous ne savions qne de nombrei-3S
et graves occupations ne permettenl t pas à Molneigieur d
venir plus souvent au Hazar,

La musique (le l'larmnnie a été très bo:me.
Et cette séance d'escrime ? F.îmeuse, en autInt que nous

avons pui en j uger. Car, nous l'avouons à notre honte, nous
n'avons jamais mis les pieds dans une salle d'armes, et la
noble science CIe l'escrime nous est complètément inconnuc.
C'est un grand tort, no"s le rcconnaissons maintenant, sur-
tout depuis cîue nous avons vu les hauts faits le M. Legault
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ct cie ses élèves. Il est certain quecCes exercices ont de
grands avantages. INs développent les f7orces musculaires,
donnent de l'adresse, de l'assurancc, et surtout le moyen de
défendre sa vie. Heureusement nous n'avons pas ici l'insti-
tut ion absurdecet anti-chirétietne du duel. Cependant, on

prend parfois des attitudes assez belliqueuses, surtout parmi
les journalisties. Nos voisins des Etats-Unis ont rendu cette
profession militante. Cetains journaux ont, parait-il, un

fi&Qiu editor chargé de répondre -aux adversaires trop ar-
dents par des argumients ait /omilien. Notre petit 'Berzrr

nie doit-il pas, lui aussi, songer à se mettre cri état de'dé-
fcnseC ? Quand ce nie serait que pour Se garantir'des Coups-.
dc langue. Nous demanderons à M. Legault s'il peut nous

enseigner une parade contre ces pointes-là.

Sans attendre qtte nous ayons appris à tuer l'épée nous
av'ons bien envie cie c1rercher quterelle attx admîinistr'ateurs

cargés dIe l'expéditîion dtu /î'ir aux abonnés. Cetux-ci
n ont plus de InotI\'elleS, et commeII la femtme cIe Barbe-

lette, ils répètent tout le jour d'tne voix dolente " Antne,
nia soctîr Aulne, ne v'ois-ttu rien v'enir il "--Certe, ils ont

gj'n -roit cie se plaindre et nouts autssi. Faisanlt tant que
de rédigetr un journal, nouts tenons naturellenment> à tt'&lus.
HWmon ne nous reftse tdonc pas cette consolation.

Ce soir nous avotns le concert Boîret'. On en dit d'av4 ce
beaucoutp de bietn. Notus avons hâte de voit cela.

J. D.

AUTiOU[R DU [ BAZAR.

(SuihC.)

DÉiPARTEMENT DE LA PAROISSE D)E

ST. I3ARTIIÉELEMýi\Y.

LISTE DEs 0iEl

1BiiStî dje Ste Céc'ile.
Cage d'oiseau.
Colme garclle.

TIap'is cil drap ieued cii cIwîîill'.,
C:oussini cil soie r'ose.

Auit, parte cigares.
Boue à ouvriage eni pellicie,

Siaokiîg-ear 'od1i ei sie'.
Sillakilnf-cap1 à lait eiinLite.

Couvr'ie pied rose;
Bobo eni gn0 l'auge.

.upoîî en drap garnii de vî'l oi'
'Iîîy avec bî'adeiho au iîuiilieiî.

'I'dy avec dieux hriodeiis.
G ilet, cil lainîe, laîc.
Pou pAe
Peti porte cigares.
Porte balai.
Vase avec roses.

'\ase hIrun en verreries.
Anneau pour' serviettes
13onb)onnière,
B3oita à covert en satin rouge.
C'orb)eille on laine,
Grande b)oite An coquilles.
Sachet par'fumé.
Pati Mir'oir.
1'ettes mitaieS o laine.

ST. ANTIIONY'S DEPARTÎMENT,

SU PI>LEMNil''TARV L IT 0F GI ETS.

Singei' sMl'ý Co., seviiig machine.
Mrs MI Cassidv-, I lemoi-naî,le soi, very fine, 6 coletps, pitclieî' andl salver.
srs %V. J. 'laljb, 3 inm da!sni 1Is Ila ni p.îiite banneral.

sMi'. Steel. liall rack.
si r. 1 Irîpe, 1,ictuîre raair.
Nlis Collins, hiand loîlatel ctislîing.

11ev. LFalieî Viein, pIusII ca î"re.l dock.

Nîrs CJîtc. I dll ait 'ancy' goods.
purs Nlacqr I t:îlaî mals' dlîres tIr lay'e d"Mi v'eî' ai.

Aâlbt (, D). Tala, ]undiîl aiiitel - -\tline "aund (lecoratiens.
suis CmîwavedurîaHLie cash.................$10 00G

liu, ML P, ltvaii, '........1....... ................ 25 GO
Prs Colline ~ " .... .... .... .... ..... ...... 5 GO
Mis PImuni . ................................ 5 0O

Mas Trihîe, .. '................... ..... GO.. ..... 50

Mi's .a~ry .''...... .......................~ GO0
Mur. C. C. .l'Ie t..... ........................... a 00

Gurîey & Co., " .............................. S GO0
Mi'. Sinitlî, .. '............................. J 5GO

mre Covsh, fotctom
3îtM Imnthir &S Ce., ML îue

.Nliss Scanlaiiî lîaîîd paiiitc(lhiîîi'u
m îiss l',.ane, piair îiaiii' Iictures.

Ni's A\irti, liand 1îaintel ul'bx
.Nuîs M. flonovai, sivci' p)!ted buttoî' coolI'.,r

MI:s OUNeil, liii la dies$ioes.
Mrs G. M. Pane t2 sats dl~isanî 2 perhtimi' boit es in goil.

I\li'. c;. M. Paurent, I hieriltifuil iliiisic box.
Mn' V. H. Cosbv, 1 spiig mattress.
Mr'. J. M. Joues, elegant 'ncy sods.

Messs Callaliau & Ca., peron i C. a. Pauî'îell.
su. Calîill, pîortr'ait. , G ladIstoîîe.'

su. I lliglîs, îîlUSlu lîoî'Solîc.
Mis. 1).S'Dnad t id s.
,Jasejîlî FitiCi', statiOnaî'Y aud f7ilnCý_' uoolS-
Iîishl) twa',f'nelpciie
sir. .1. 1). B3ennett, otulos aliî gold.

DEPRT\I NTDE LA PAROISSE DE
ST. JACQUES.

uIIIIVS MEÇUS. (SU ISi')

Melle A\. Caiitl' uo'kx' N.\. port "-Iiiif.iel1iis peint su' satin b)l-

Mine Louis AlluI''l. rwi. St lieîiS .) îîIîî)lles, I panier a tricot, 1i Cave-
lu~ede caisole.
mili le etor La mlou g ne, 169- St Del'is, 1 couvre" piedls, tî'ico t, '2 dessus

d'oieillo'i, I eîiveloppîle (10 cillissal', le tout tricot. cdouble du 5atin lln
me\'euve .'lilliiis, N-t). île Lourd'es, 1 châ.'le Ilîo îîoil et 10lîic

MmGigieie, -,Io MC Cuitlici'iiie, 1 ,it-itSi.iC dOUull dte )CLIeclie,

bit' . îl ttoinno î, iiiLS Ilibeî't, I paire do pan talons, d'al in.

iii l Matiiiyi, M6 , (i i o Ibc I ier, 1 iî ug iiiTîw la mi)requ.in b rodé soir

peluiche *01.'it-oliN-"i
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La Présidente de la Paroisse de St. Jacques accuse avec reconnlaiSs;nce

réception d'un don généreux <le cent piastres ($100) cnvo)yé par Messiuirs
Jos. Robert & l'ils, marchands de bois.

ST, PATRICK'S SECTION.

SUPI'LEMENT.

1 ftbtey table LtermlomlEterý, E. P, Ronayiic.
1 lenioenitcl'I set and hiiiniered br;îss tray, M r. T1, V. P±a1v
I wasLe papsi' basket, Mr. ,Iaînc's Murphy.
1 ice creai set, Nfr. Frank J. llrt.
I fanicy glass llowerf stand, )11- J. Fogarte.

PETITES NOUYTELLES.

H-ier soir, Monseigneur l'Archevêque était présent à la
séance d'escrime donnée par l'Académie Legaiult.

Sa Grandeur était entourée de MM. Dorval, Supérieur clu
Collége de l'Assomption, de MML Primieau, Racicot, Godin,
aumônier de St. Vinecent de Paul, Chevrier, Lepailleur, &c.
L'assistance était nombreuse.

Mardi prochain, les patrons et tous les employés cle la
maison Cadieux &R Déromce doivent venir prendre le dîner
aux salles du Bazar.

41

Mme Resther, présidente dut Comité clu clincr Notre-
Dame Est, offre ses plus sincères remerciements à toutes les
personnes qui, par leurs dons généreux, ou par leurs services
de toutes sor-tes, ont contribué à obtenir le succès dont elle
est fière à si juste titre.

Monsieur 1'ichié, curé, M. Viger, vicaire, et un bon nombre
cde citoyens notablese. de Terrebonne' étaient présents au
banqutet de jeudi dernier.

La maison D. A. McCaskiil & Cie. a fait don, aut Bazar,
de six canistres, d'un gallon chaque, de leur meilleur vernis.
Ce vernis se vend, a la manufacture, six piastres le gallon.

Au bazar, cri admire beaucoup deux reliefs sur plâtre co-
lorié, donnés par les Frères des Ecoles Chrétiennes, et re-
présentant le pal-/errje très détaillé cie l'ile de ïMontréal. et
de la ville cde Québec.

Les Soeurs IMarianites cie Saint-Laurent ont donné $4o
pour le bazar.

Mme Beauclet, de Québec, a gagné à la-râfie, hier, le nia-
gnifique tapis de table de Mme S. St. Onge.

Aia Sec/ion Si. Yosep/h, une table cie fantaisie a été ga-_
Zgnée par M. I-1. Laporte.

Un porte-bouteilles, par M. Norinanclin, de Boucherv-i le.
Mlle l3enny a acheté une chaise recouverte de brode icýs,
Mmeni Palascio a acheté un porte-musique.

A lez Sec/Îci, St yazcqlles, la voituire donnée par les lYlires
cie la Charité, a été vendue à 'M. L. 1-1. Senlécal,

Une boîte à ouvrage a été gagnée par Mmec J. Grenicr.
Une bannière, gagnée par M, Tancrède cle Lorimiier.
Une peinture sur cuivre, avec cadre crn peluiche. par Ml,

j os. Lacoste, rue St ITubert.

H ier soir, la bande cel'I<rmnc dirigée par M. l'
H ardy, nous donna le programme suivant

Marche :Le Viqer-cnzc~
Ouverture Fra Daoo-uc-
Solo cie Petite Flute: La Volière, Donan!.i

Signor Camîllo Mi\ggio.
Valse La Vallée cl'Ossau-Bjcnoisî.
Polka; Nos bébés,-La;gcy.
Duo cie Cornet :Jean qui rit et jean qui per.!

MM. 1P. A. Marnié et J,.cmîti r
Galop :Au RviRnad

Les élèves cie l'Académiec cielE ch étaient au lxxý-r
cette après-midi.

Deux beaux portraits de M. Senitenne, curé du Nù*cý-
Dame, et deé M. Racicot, procureur cie l'A\rchevchlé, on1t U:c
reçus au bazar de la part de M. C. S. Gagnier.

MI. F. Ed, Melochec, artiste peintre, a donné au a.r
section Notre-Dame, une foi t belle tête clu Chtrist, ihu
encacdrée.

PROGRAMME DU CONCERT.

DE LUNDI PROCHAIN.

i-OUVERTUR]i: Symphonie cie Ste Cécile par l'Or-
chestre Ste Cécile Sous la direction (le M-\. E. Lxtm

2 -Cl ANT: Tout est sombre, et l'heure fuit., Mv~nE

3-LE FOYER ................... .............. El). P

4-LL_-S CHANTS CANADIENS........... E. G.;N\
(Le ChSeur de S. V. (le Pauil, dirigé par NI. A. LACOSI',

Maître (le chapelle.)

L'Orchiestre jouera plusieurs autres mlor.caux.
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LA LOTERIE

De laCathedrale de Montreal
A CACNER:

5 Lýots à bâtir, str lt rue Ontatrio, à Mai sonneuve,
d'une dlim'i-ision moyenne de i 24.42 X 24 pds.
Don cIe M..I. J. T. Letotîrnetîx et C. i 1. Le-
totîrreux et de Melles l3ourbanniûre ........ $îisoo CO

i Lot à bâtir sur la continuation die la rue Geoirge
H-yppolite. St. Louis du Mil-En d.-Donl de
l'I-lon. L. Be3aubien,.... ....................... 300 00

1 Lot à bâtir sur la rue dtî Boulevard, pr-ès de l'E-
g-lise dit Côteau St. Louis, de ioo pcls x 25 pcls
-Don de M. J. Comite....................... 250 00

1 L-ot à bâtir sur la rtîe Drolet, pi-ès cIe l'1-glise St.
Jeani-Baptiste.-IDon de MM.Riv rd Drolet,
Laurent et Davici............................. 25D 00

i Tableau à Iluile représentant une scène cIe la
vie cIe N. S., copie de Rahé.Dndes
Damnes du Saicré-Coeur-, (Sautlt-a-ReIN.COllt), 1o oo 

i M\oulin à battre.-Don de M. C. S. R\odci .er .. 2i0 00

4 Ma-,cineis à coudrîe, style "Ne\v \Villiamis."-Doni
fait pour (lEîvcce la Catléd raie par l'entre-
mise cie IMM. C. M1'artel C.Simai.rc et O. Levert, 340 00

i ]Sotrnaisc a eau clhatîce (Becaupré].- Don <le
M'M. 1)ay et ])eblois ......................... îo oo 0

r Voiture td'Ili Ne.-]Dol cde Madamne J lige iathîcu 100 00
r-Don cIe Mel le Virgin ie Poitras 100 QO

-DondcI MM N.&A.-C.I.arivière 75 00
44" -Don cIe M. 13. Ledoaux ..... .... 50 00

i .4 -Dan (ie M\. F-. X. R'I*tchiot .... 2500
i Voitur-e c'été-1)on de M. F. Duquette........... 35 00
i Montre ci or-Dotiti fe eu M\. Noël Larit'ièiîe...- 10 00
i 'Montre cri ia-geit-I)oii (le M. T. A. Grothié ... 12 00

i Mlontr-e eil or-Doni (le M. 1'. Decarv..-----------.25100
i Montre ein iArgenit-1)oi cde M. J. 1B. R.Dîfi-esie i12 oo
i Piano ............................................ 2D0 QO
i I larmionritim.-Doni ce 1W. l'abbé T. Dagenais... 60oo

1 ~-Don cIe M. l'abbé R'\ochiette--------.6o oo
i Croix cil perec sous un globe.-Don cie M. l'abbé

Gagné......................................... 30 00
i Pendtule: el ilaîbre.-Don cie \NIe j\ . Lacoste.. 20 00
i B3ague enl or-Doni c'tîn cturé clu cliioceSe.......... 25 00
i Býible illtustrée.....................................10 00
i R'\eliquir-DIon des Soeurs Grises ......... ...... 10 00
i Chiapelet enl pierre cie Loturcdes, monté en ar-*gent 8 oo
1Paletot Cin peatu ce castor.-Paroisse St. Miclicl

des saints ..................................... Go oo
1stattue du sacré-Cour.-Don cie M. Carli ........ 15 0o

i Couivre-piedls.-])oi cie N\ielle F aubtîert ... i8 C
i Pot en argent .- Don cie Mo'Ille L-onerganii)......... 25 00
i Corbeille cen argent-Don des SSutrs cie Js.-ýT ... 1o oo
i H-istoire dcîtanada, ilîtîstrée-Donl dut Dr. l'er-

reault, cie l3eauhiai-nois..................... .... 15 oo

40 et $4965 00
960 atutres articles, consistant enl bijou-x, otuvrages

à l'a.igtillc, cacdries, LInstî-un ts cigrictîlturc,
Instruielits cIe Musiqtue, Metubles, etc., etc.,
cd'tune: valetur totale de........................ 5035 00

Grancd Total................. $ 1o,oroo 0o

PRIX D'UN BILLET DE LOTERIE, 25 ets.
Tirage les 22, 23, 24 et 25 Septembre 1886.- Pour
informations, s'adresser au Procureur de ]'Archevê-
ché de Montréal, Canada.

The Montreal Cathedral
LOTTERY.

PRIZES to be WON:
5 B3uildling Lots, situated on Ontario street, Mai-

sonnecuve ; average 'dimensions 124j/! X 24 ft.
-Gift of Messrs. J. T . Letourneux, C. H. Le-
tourneux and thie Misses Bourbonnière.... $î5oo Oo

i l3uilding Lot on thc prolongation of St. George
Ilyppolite street, St. Louis of Mi!-E-nd.-GiCt
of 1lion. L. Bcaubicn ......................... 300 00

i B3uilding Lot on Boulevard street, necar Coteau
St. Louis Chiurchi, 100 X 25 fcct.-Gift of Mr.
J. Comte ................................... 25.0 CO

i B3uilding Lot on Drolet street, niearS.Jh
B3aptist Clhurch.-Gift of Me11ssrs. Rivard, Dro-
let, Laurent and David ........ ............. 250 o0

i Cil Painting rcprcscnting a scene in thie lire of
Our Lord, (a copy of Rapliiael's).-Gift of the
Ladies of die Sacrcd Ilcat, Sau lt-auL-Rcecol let 1000 oo

i Tlircslingi Macine.-Gift or MNr. C. S. R\'odier-... 21 o 
4SeCvNg-" INlacinies, «'New \Villitias."-Gift iadle

to the Lottery thirougl i e AgIcncy of Messrs
C. Martel, C. Simiard and 0. Levert,.......... 34 OCO

i Iîlot \Vater Furnace, (Beaupré).-Gift of M\'essr-s.
Day & Del!ois ..................... .......... io5. oo

i SlcighI-Gift of l\rs. Jucîge M\athiicui....... ..... ioo do
i -Gift of Miss V7 irginie 1Poi tras .... ...... 0 loco
i -Gift of Messrs N. & A. C. Lar-ivère ... 75. oo
1 -Gift of M[r. B. Ledoaux .. ........ ..... 5o 0o

1 -Gift of Mr. F. N. Ritchiot...... ......... 25 0o
i Carriagc-Gift of Mr. F. Duquette .............. 35 O0

i Gold \Vatci-Gift of late Noël Larivicre ......... o oo 0
i Silver \Vatc-Gift of Mr. T. A. Grolhé ......... 12 00
i Gold \Vatci-Gift of Mr. P. Decary............. 25 oo
i Silver Wa'.tchi-Gilt of iMi. J. 13. R\'. Dufresne ... 12 00
2 Piano.............................. ............. zo oo 0
1 Ilarmioniumi-Gift or Rev. F. Dageniais ........... Go oo
i " -Gift of Re'.v. MNr. 1\ochiette ......... 6Go oo
i Pearl Cross,under grlabe.-Gift of Re'.v. Mr Gagné 30 00
i Marbie Clock-Gift of Mrs. A. Lacoste.......... 20 00

i Gold lRiig-Gift of a Parishi Priest oftdie ciiocese >2-5 o0
i Illustrateci Bible ................................. o oo 0
i Reliquary-Girt of die Grey Nuns......... ...... o o00
1 JPair of lcacîs, in stane froin. Lourdes, silv(.r

maitin ted ...................................... S oo
i l3caver skin Ovecrcoait-1)arisli of St.Mýichi des S. 6o oo
1 Statue of thec Sacrcd Ileart-Gift of M1r. Carli... -15 oo
i Co\,erlet-Gift of Miss Anna Fauibert............ 18 oo
i Silver Pitclr- Gift of Mý,iss Loieî-gin ...... 25 00
1 Silver ]3aist-Gift of tie Sisters of Jesîîs-1Mary Io oo
i I Iistary of Canada, illustrated-Gift of Dr. Per-

reault, of l3eazuha-ýrnois ........... .............. 15 00

40 $49)65 oc
960 otlier objects, comiprising ee lery necîle-

%-ark, piettîres, A\g ricultural Imiplemienits, M usi-
cal Instrumients, Furniture, &c., &c., represenit-
in- a total value*of... ...................... 5035 00

Grand Total ................ $Io,ooo oo

LOTTERY TICKETS are sold at 25 cts each.
The drawing will take place on September 22
23rd, 24th and 25th, 1886.-For further informat
address the Procurator of the Archbishopric
Montreal.
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FEUILLETON DU BAZAR

ORilNi11,ill lI ET E BUEE 0OU T
.(Suitec.)

(V ! si j''tas minitm, que je ne set-as pas emtba'rrassée de
m'attirer les béiéclictions de J]ea nne et elles die Boesclîcn!

Je nue recomm-ande à votre bon coeur Quant aux journaux,
l'inendam de Me cl'Aubccou rI soicite la protection de ina
tante, et un peui la mienne, pour un de ses parents quni etionsr
naliste. Nous varrons si celui-là ne sa t'a îs fai'e tun article,
'tous riez de mnoi.. Il est sù r q ne j'ai plus die Plans dans la
tète qu'iin personnage de comédie.

N \1Ir
let*. jînllui.

Je vots remercie de vos soins, mon amîie, et je prie Dieu de
les faire réussi r pou r tue consoler d'une grande imnniéttde
qu'il m'envoie.

Ce matin, ma fenmme dIe chambire m'apport n n jou it qune
l'uttIciidlant l'a priée de tue remetitre. Jle l'ouvre, et j'y vois un
beau long article où Von faîit tons les éîloges dlivrei ce _'M.
Giermin -Darcet que c'est un on vrage fort savan t, trè0tictî
écritr, plein de choses neuîtves ; enfin je crois qpi tt oi-inimne
je n'y saurais rien ajouter. LY jouirnaîliste qi jige si bien les
livres de mes amis peuit com pter surt l'appui de nia tante. Me
voilà donc chari'née d'avoir réussi etn ce poi n .d'ait atit qune,
de la façon d on t j'ai su m' y prendre, je net tedotite alnuine
indiscrétio. Je nie flaisais utne iù dé rante du pîjlaisir qn<pmnu
veraien t, on lisant ce t article, et J1aumne et Mmte IDa-cet, et
peut-êtte mémre le stoïquet Germain, lot'sqqtte, jetaitt les yeux
sutr le reste de la fettille, je lus que le Roi venait d'élevetr à la
dignité de pai de Nice, qlui ? M. die Sauvetette

Rélas i ie ne souhaite assuréut tieti dle luneste atux Sait
vmt6'î' ; tSi le Roi leuctr fait cet htonur lt ien nta!I à upi 5

J 'avais reluL deux fis l'a tic quti paile dle Gernmaint ; je treins
dix fois cette nouvelle. Si Mmîe de Sanrvetet te, dans son ittoii'
veau rang, a touîjour ts les intitmes i nLions sur t' mi t hl u é
sut' mon héritage, le Boi lui donnet là dIe qui se>cWlvet' sit

ectlieent aux yettx de nia tatite. Ses i tîpertitettces di lIt-.
utn joutr Etrrant Oul)liées. MNa tattte pourt'a-telle supipîorter' qlie

je refue dïwor pairesse ? Eit qute d'esprit, q1L'e cle boti senls,
qute de solidité Cette pai ticqi l'attnd à son tour, va tout àl
coup doutter au vicomte ! Il aLtra beau jouer le Jacobin, ce nie
sera plus qî'une aimiable iitou rdeî'ie don t on ptéd im~ qu'il
saura se défaite avec l'ûge Et, dams le fait, si ces un déctaî
d'avoir une opittot cnelconqite sutr quoi qite ce soit, le g<'a
cieux vicomte n'a v'raimen t point cc défatitl, oct di Lttoins

n'en est pas responsable.
Eni Hl faut v'ouloir ce u dltC DiuveuWlit ne chose sre ce

,consolante, c'est que le 130 petut biet. faite des pait'es de
Vrance, mai non pas mie forcer de les épouser. Si donc Mtme
Ce Sauveterre vient déî'anger mes projets, de mon cèté je sau-
rai. fare avorter les sietns. lit Par la voie. die la femme de
chargei la plus n3'stéies personne (lii soit an mtonde, imaL
gré son goût pour la conversation, j'envoie à Mîine Dat-cet ce
jour'nal et cet article, dlestittés à embellir Line de ses jout'nées.
Pauvre mère !t Elle fera mille châteaux stut l'éloge des I'-
ons, et elle lira, sans y prendî'e garde, ces deux lignes î'elatiVes
à M . de Sauveterre, ce seî'pemt caché qui va piquet' d'un it'p
venin nos espérances., et peut-être les anéanýlitir.

XVIII

3e CttiiiCtt~ii5 '(le 3 juillet
Je ndiqitrcu silene M. I de 'ntua-

gc nui nie (lisai t mot des Pharaons. Ce matin, à tonutri 1tu

je l'abot'de :"I Monsieutr le comte, mont limre vous a-t-il dqj, ?
Vuîs tne mien parlez poin t. - Quel. livr'e, nia lotute belle ? -
Le livre du zodiaque. -- Ah ! vous voulez dite le Umvte dIu MI.
Yat'et ? Je dine ce Soir avec l'auteur.

N'ad mi ee-vos poinîtt, chère Elise, q ne je putîisse s0 l et.

de tels dlialgues satns chatnger' de v'isage ? A LWS ne voîtd i:
jP itul lenic répondrte que je n'en change pas un tipeu. Ce qli
sév ~it ini t mon sattg-friMd à la pilus rude éproctve.

" Je ct'oyiiS m'pM's-,, (Ilte M. Darcet nt'avait pas ltttit
dowtt cotttnt de v'otts -- Nouts av'ons fait coittaissuwîe, Pt:-
dit le wtt. Sont limre annonçait uine bornte àtte ; j'id "uni
voit' si sotn lite disai xrai.-Iilî bien ? (lis-je avec tit op'tttu:ý
setîetît p-et t t e tmp signlctf .. C'est qute, comun imta
gtteultett tIL de 'lo Lttinigne, il tte fautt pas s'et rapiot'ter w\
liv'tes. Ou s'y peint eti Itea . Soutvent. a la place cim hl t
dle cotm'age et cde générosité, vous ttrouvez mi grimtatîd b.t
bouili et Loîtt talade cdîe vani g rotesqute. ILietî nî'est dlm,

ot'diiam'. Lesécrivaitîs... (-tt'avez-v0us dc!it (Ci diiu I
je vouts. éo tt..-Moi ! motnsieutr le cottîte ? ', Ft c'c'ýt
quî'etn v-éîiî le méchanttt nite déchire le cii- " -- tu )timui-
sitiviwtil, 'ous tîe faites une mtitte cuté,' ont voit bitn q.

vouts tie f'réquetntez ptcitît les autteturs, Mais M. l);ruettt,

pas dutt tout dle cW tt, îspce. Clctr(i'i étpe a tttet'Veil
est sîttUît satx'itt et le plils mtodleste (les Jttte..e l ii

ldtattîlé soit auitil -- AIt t t'é'tidtije qîte je eotîtais il
pei'sotîs îîti vînt t te hteurieuses ! -- \"'imne ! lit M. il
'l'e mtttinu ; et dle 'ottlidet de puemues v'ais jAb~tic abi e.

boutteur ?~-.'î connaits tuis, tepotidis je :la ititve (t la
autt de K. Dats àe a Cttsu de lait tqures 'elles ottt puit

lu ; et mioi, à aluitsOe 'uttttîtîe ujtt 'ai pouiti rt. Je< swi-ý

hteureu'ise (ltt noble botthteutr qlue vouts î'eitlle à pt'uitget eo

ittéiite. '

Jle titsqite je nt'étaîis assez ciiei tiré'e dlliite, niais M. Y-
'Voitrnnut tc <O iittm, dle ce pt'tit air t'fii et cdotns (lie v'ous
satvez, et tîe i Imtt m o- utéue qnt'î nie toituietîe.'le ted

rsumt pas, ditt-il, seutI à céléhrem' le itérite Supétieuir île MN. 1);ur--
cet. utte dat tue île vos aîtilius ,,'iltLtresSe chtautdettentt à ýî
gloirte Saviez- vous cela ?-Cotîtncut Y dis je p'lt'i isi t

tlisroirt.-Otci. .le dentauclais unaitniist-e ct-ttaiîics 'ltos
eni âivettd' LM I >uîeet et Sont lixtellettt: tie répoildit q<le
ces choses étaîint dejà al es, a la prièr'e (le iNmie 1El Ise dec...-
En sot-te quce nîi, ci ,cictt obl iger' M. IDaîcet pe tiî'tt- [no r'r
conmpte, il fanut (ptc j'imagine (]li nouveau. '

.i'éMti si islenti tt'oNbéc que NI. cie 'Ioîîtîag te cît l:
charité cde ne point iba Ys tt.I cta geaL bru einmeMi le Qtuji

cde la convei'satio'ti. " Le botnhleur t pleut sttrt tout le ittonde'
nme dit-il ; que pcensez-vous cie la pairie de Mhuacde Sauvetere ?
-Ihélas ttpni-e cela n'est pas un bomnheuir pout rnmo.

Cette Pairie petit Ile r'encdte bien mal 1li reuse, si vous5 tî'a-
banc(ollîe.-Qtioi 1 s'éri I. cde Toitimagne ; cquelle én igtme ?
Ct-aigtnez-vous qutt le vicom te nie se mectte à étutcdier la poli tiquei
et nac néglige dlésor'miais le soint de toitt charnier ici?-ot

coutaisez assez ina tanite, î'epris-je, Vous connaissez assez Ml
de Sactetre et niciacm sa. mèree pouir savoir ce que je
crains. '

(Al coflhiiiilcr-.)

Le goLtvernemenit fédéral a bien p~u construire le grand
chemin cie fer dut Pacifiquec ; mais il n'a pas en coî'c su trou-
ver unie colle cappl)lc de faire adh&t'r les timnbres d'un cen-

-titi sur les enîveloppes.
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